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Zachée ! C’est une histoire que nous aimons bien, n’est-ce pas ? 

Elle est appréciée quand on la raconte au catéchisme ou en aumônerie ! Mais, on risque de la 

réduire à un exemple de bonne morale… alors qu’elle a beaucoup à nous apprendre sur Jésus, 

sur ses relations avec nous et nous avec lui. 

Bien sûr notre attention est attirée par ce petit bonhomme qui prend l’initiative de grimper 

dans son arbre… Mais regardons aussi et surtout ce que fait et ce que dit Jésus. 

• Le récit indique qu’il lève les yeux vers Zachée. Et donc il le regarde d’en bas. Ce simple 

geste peut nous révéler quelque chose d’important. Jésus n’est pas quelqu’un qui nous 

regarde d’en haut, qui nous surveille, qui nous supervise pour s’imposer à nous. Tout 

Fils de Dieu qu’il est, il s’est incarné pour se mettre à notre niveau, au plus bas, pour 

nous rejoindre tel que nous sommes, dans le réel de notre vie. 

• Le récit indique aussi, qu’en voyant Zachée, tel qu’il est, là où il est, il prend l’initiative 

d’entrer en dialogue avec lui. Et même, il l’appelle par son prénom. Il le prend en 

considération comme une personne, alors que tout le monde le « classe » comme un 

publicain – un chef – avec toute sa mauvaise réputation d’infréquentable. C’est une 

joie pour Zachée, précise le texte, d’être considéré comme une personne aimable ! 

• Ensuite Jésus l’appelle à descendre, vite sans attendre d’autres explications. Descendre 

de sa position supérieure, qui l’empêche de se situer au même niveau que les autres. 

C’est quand on est au même niveau qu’on peut vraiment dialoguer. C’est ce que Jésus 

nous propose aussi ! 

• Si Jésus l’interpelle, ce n’est pas pour lui dire un petit bonjour en passant. C’est pour 

aller demeurer chez lui… sans se laisser arrêter par les préjugés, les qu’en dira-t-on.  En 

s’invitant chez lui, Jésus concrétise ce qu’il est venu faire, dans le monde, par son 

incarnation : « Le verbe s’est fait chair » : il est venu demeurer chez nous. En ce sens, 

nous sommes tous des Zachée qui accueillent le Fils de Dieu. 

 Ensuite, ce qui est surtout souligné, c’est ce que produit cette rencontre de  Jésus. 

- D’abord dans la personne et la vie de Zachée. Des petites précisions du récit signalent 

ce qui se passe en lui. On souligne qu’il est debout, il est remis debout dans sa stature 

d’homme, malgré tous les quolibets… On nous dit aussi qu’il appelle Jésus 

« Seigneur » : c’est donc qu’en parlant avec lui, il a découvert en Jésus quelqu’un 

d’autre qu’un simple passant, quelqu’un qui lui fait penser à Dieu. 



- On voit aussi que quelque chose est changé dans sa vie, dans son identité, et même 

dans sa réputation : il n’est plus seulement un chef de publicains, il est lui aussi, « Fils 

d’Abraham », c'est-à-dire un croyant capable d’avoir une vie nouvelle. 

- Grâce à cette vie nouvelle, on peut même affirmer, d’après le récit, que quelque chose 

est changé, non seulement en lui mais aussi dans tout son entourage. Les administrés 

de la circonscription de Zachée ont dû le constater, particulièrement les déshérités, en 

bénéficiant du partage de la fortune de Zachée. Et ceux qu’il avait escroqués en 

recevant ce que Zachée leur restituait… avec les intérêts ! c’est donc que la rencontre 

avec Jésus peut avoir des répercutions jusque dans la vie sociale, si on écoute sa 

Parole ! 

- En constatant ces diverses transformations, ces améliorations personnelles et 

collectives, on comprend ce que veut dire Jésus quand il annonce : « Le salut est arrivé 

dans cette région » … ça annonce ce qui peut se passer dans le monde quand on 

accueille Jésus comme Zachée. 

Je veux pour terminer, attirer votre attention sur un petit détail du récit. Quand Jésus 

fait signe à Zachée pour qu’il descende de son arbre, il lui dit : « Aujourd’hui, il faut que 

j’aille demeurer dans ta maison ». Il FAUT ? Pourquoi : il FAUT. Quelle est donc cette 

nécessité qui pousse Jésus ? 

C’est que sa rencontre n’est pas seulement « occasionnelle ». C’est un choix qu’il fait. 

C’est voulu. Ça correspond à ce pourquoi il est venu, ce pour quoi son Père l’a envoyé. 

Et cela est valable non seulement par Zachée, mais pour nous aussi. C’est à chacun et 

chacune de nous que Jésus annonce : « Aujourd’hui, il faut que j’aille demeurer chez 

toi ». 
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